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Quand on vous dit que ce gouvernement est anti-français ,il ne
fait rien pour sauver les emplois nationaux !

L’armée française abandonne le Famas 22:46 05.08.2016

D’ici la fin de l’année, la Direction générale des armées (DGA) du ministère

français de la Défense annoncera officiellement quelle arme remplacera le célèbre

fusil d’assaut Famas en service depuis 1977.

L’arrêt de la production nationale de ce fusil à la fin du XXe siècle a renforcé la

concurrence entre les Allemands et les Belges pour armer les forces françaises.

Le Famas (Fusil Automatique d’Assaut de la Manufacture d’Armes de Saint-Étienne) a

été développé au début des années 1970. Il se distinguait par son design original et

sa construction inhabituelle. Son architecture reprend le système bullpup — le

chargeur, la culasse et le boîtier mécanique se situent derrière la poignée de tir.

Le boîtier mécanique dispose d’un sélecteur de tir pour passer du régime de tir en

rafale au coup par coup ou en rafale de trois coups. La cadence de tir technique du

fusil est de 1 100 coups/min, il est alimenté par des chargeurs de 25 ou de 30

cartouches. Surnommé « le clairon » pour son aspect inédit, près de 400 000 unités
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de différentes versions sont en service, qui seront progressivement remplacées par

de nouvelles armes d’infanterie.

D’après le cahier des charges du commandement français, les nouveaux fusils devront

tirer des cartouches de calibre 5,56×45 Otan, être dotés de lance-grenades de 40 mm

monté sur le canon ou avoir la possibilité de tirer des grenades à fusil. De plus,

la nouvelle arme devra facilement s’intégrer dans l’équipement du « soldat du

futur » FELIN (Fantassin à Équipements et Liaisons Intégrés).

Cinq compagnies ont répondu à l’appel d’offres pour l’achat de 100 000 premiers

fusils: Heckler & Koch (Allemagne), FN Herstal (Belgique), Beretta (Italie), Swiss

Arms (Suisse) et HS Produkt (Croatie). Les finalistes ont été annoncés la semaine

dernière: il s’agira du fusil automatique allemand Heckler & Koch HK416 ou du belge

FN SCAR. Les autorités françaises pourraient prendre leur décision d’ici un mois.

Question de rentabilité

La décision des Français de remplacer le Famas par un fusil étranger pourrait

sembler étrange, étant donné qu’en principe le pays aborde avec prudence ses projets

de défense conjoints. Depuis la fin du XIXe siècle en effet, l’armée française était

littéralement obsédée par son indépendance envers les structures commerciales et par

la préservation de ses secrets militaires: elle ne mettait en service que des

armements développés par ses propres compagnies d’État du secteur de la défense —

les arsenaux gouvernementaux (sauf à de très rares exceptions). En outre, pendant la

première moitié du XXe siècle, le pays disposait déjà de sa propre école de tir de

bon niveau qui proposait des projets et des concepts intéressants.

Cependant, la Ve république a changé d’attitude envers les armes à feu à l’aube du

XXIe siècle. La production du Famas a été suspendue dans les années 1990 car les

besoins de l’armée étaient satisfaits et dans le cadre de la réforme du consortium

de défense GIAT, la production de cette arme d’infanterie a été stoppée. Désormais,

il n’est plus possible physiquement de remplacer les fusils obsolètes.

« Cela coûtait très cher d’entretenir une grande production complexe qui n’était pas

soutenue par une émission régulière de fabrication en série », explique Maxim

Popenker,  historien  des  armes  d’infanterie  et  représentant  du  consortium

Kalachnikov, au sujet de la décision des autorités françaises. Le problème de la

rentabilité de la production des armes à feu dans les entreprises militaires n’est

pas d’actualité que pour la France. D’après le directeur général adjoint pour la

sécurité  économique  de  la  compagnie  Complexes  de  haute  précision  Alexandre

Chouliakov, la fabrication de fusils dans les grandes usines russes (Kalachnikov,



Molot et l’usine d’armement de Toula) est financée grâce à l’émission de produits

militaires plus chers et plus marginaux, et de missiles antichars — exception faite

de la production des armes à feu militaires et civiles destinées aux exportations.
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